
Chiffres clés de l’exploitation

Statut : EARL
Main-d’œuvre totale : 
2 ETP exploitants, recours ponctuel à de 
la main-d’œuvre extérieure sous forme 
de contrat titre emploi simplifié agricole 
(TESA) (0,1 ETP).
Surface : 
20 ha de SAU en prairies permanentes. 
Reprise de surfaces en herbe lorsqu’il y a 
des opportunités locales.
Effectifs équins : 
62 chevaux dont 54 pris en pension. 
Gestion des refus par un cheptel de 6 
bovins de race Galloway (rusticité).
Clientèle : 
De 15 à 20 clients différents avec 
globalement peu de mouvements.
50 % de clientèle étrangère.

Infrastructures : 
5 000 m² d’aire stabilisée, 3 types de 
surface (3 000 m² en macadam recyclé, le 
reste en dalles engazonnées ou en tapis).
Principe de la marche en avant avec 
circuit obligatoire. 
Accès en permanence à au moins une 
parcelle en herbe.
Accès à 10 ha (2x5 ha) de pâturage hors 
période hivernale.
2 espaces de couchage paillés, 2 espaces 
de couchage tapis.
Espace de stockage 100m² dans le 
bâtiment principal.
2 robots DAC, 8 râteliers avec filets, 1 
râtelier avec rideau de fermeture.
1 carrière tous temps (20 x 40 m)      
2 boxes (poulinages et isolement sanitaire)
Sellerie

Un peu d’histoire…

Deux cavaliers, compétiteurs de haut 
niveau, installés dans un premier temps 
sur une structure proposant des héberge-
ments chevaux en boxes, a eu l’opportu-
nité de prendre en location une structure 
neuve permettant l’accueil de 2 lots de 
30 chevaux en écurie active. Souhaitant 
concilier besoins fondamentaux des 
chevaux, qualité de vie et impératifs 
d’entrainement, ces deux agriculteurs en 
quête d’innovations sont à la tête d’une 
exploitation de 20 ha sur laquelle chevaux 
de pension, de sport et d‘élevage vivent 
en permanence à l’extérieur.
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Performance sportive, 
confort des hommes et 
bien être des chevaux
L’ÉCURIE ACTIVE, CHOIX D’UN MODE  
D’HÉBERGEMENT GAGNANT-GAGNANT

Exploitation équine
en région Grand Est

Zoom sur

LE PRINCIPE DE  
L’ÉCURIE ACTIVE

La question des installations 
équestres est très liée 
à l’appréhension de 
nombreuses thématiques 
dont le bien-être, 
l’ergonomie, l’ambiance, 
l’éco-construction, 
l’hébergement, la sécurité, 
l’environnement, ou encore 
les relations sociales. 
Le mode d’hébergement 
choisi et la gestion au 
quotidien des chevaux 
jouent principalement sur 
trois facteurs :  le cheval (à 
quelles libertés a-t-il accès?), 
le soigneur (organisation 
des tâches nécessaires à 
l’alimentation, l’entretien 
de la litière et les soins) et 
l’utilisateur (manipulation, 
état et propreté du cheval).

L’écurie active est un 
concept d’hébergement 
pour équidés qui s’inspire 
de leur mode de vie en 
conditions naturelles. Cela 
consiste plus précisément 
à créer un territoire de vie 
comportant les ressources 
dont le cheval a besoin : 
de quoi se nourrir, de quoi 
s’abreuver, de quoi s’abriter, 
se reposer, et la possibilité 
de se mouvoir librement et 
en groupe. 
Ce concept a également 
vocation à réduire la 
pénibilité du travail des 
gérants et soignants grâce 
au fait que les équidés vivent 
en groupe, en extérieur 
et avec la possibilité de 
se déplacer librement. Par 
ailleurs les espaces sont 
pensés pour être nettoyer 
mécaniquement, et bon 
nombre d’équipements 
automatisés tels que 
des distributeurs 
automatiques de granulés 
sont systématiquement 
installés dans ce mode 
d’hébergement.
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TRAJECTOIRE DE L’EXPLOITATION
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Performance sportive, confort des hommes et bien-être des chevaux

D’abord installés associés sur une 
structure proposant un hébergement 
classique en boxes, le couple d’exploi-
tants avait eu l’opportunité d’explorer 
en Allemagne le concept d’écurie active 
dès 2011.

Suite à la rencontre d’un agriculteur 
prêt à investir, l’installation sur une 
structure neuve de 60 places s’est faite 
en 2017. Dès le lancement l’outil de 
travail était, en termes d’infrastruc-
tures, dimensionné pour permettre sa 
pleine capacité en nombre de pension-
naires. Implantée au démarrage sur 
une parcelle de 10 ha à l’écart d’un 
petit village Alsacien, l’exploitation 
étoffe progressivement sa SAU et a 
pour objectif d’atteindre à terme l’auto-
nomie fourragère. Une petite activité 
d’élevage vient compléter  l’activité de 
pension de propriétaires. « Bien être des chevaux, 

confort des hommes et perfor-
mance sportive, 3 impératifs 
réunis en un même concept. »

Gestion des lots par note 
d’état. Individualisation des 
rations en fonction de l’état des 
animaux et de leurs besoin.
Système d’intégration des nou-
veaux entrants maitrisé.
Vermifugation intégrée au prix 
de pension.
Un parcellaire regroupé pour 
l’essentiel autour du bâtiment 
principal.

Accès au foncier compliqué.
Dépendance aux achats extérieurs 
pour les fourrages.
Ramassage des crottins difficile-
ment mécanisable.

Répondre aux attentes d’une 
clientèle exigeante en matière 
de bien traitance et de bien-
être animal.
Un propriétaire à l’écoute des 
besoins.
Une clientèle stable.
Un statut de compétiteur de 
haut niveau reconnu.

Une concurrence qui se 
développe.

FORCES FAIBLESSES OPPORTUNITÉS MENACES

2011
Visite d’une écurie 

active en Allemagne

2022
Location d’un hangar de stockage  

de 600 m², reprise de 25 ha supplé-
mentaires en vente d’herbe

2016
Rencontre avec un agriculteur 
investisseur. Lancement des 

travaux

2017
Installation dans installations 
fonctionnelles. Création de 
l’EARL par les 2 exploitants



Gestion de la cavalerie

2 lots de tailles identiques sont gérés 
sur la structure. Chaque lot dispose 
d’un distributeur automatique de 
concentrés, d’une aire de couchage 
paillée, d’une aire de couchage sur 
tapis et de râteliers à fourrages équipés 
de filets. Pour chaque lot s’applique le 
principe de la marche en avant avec 
un cheminement obligatoire pour se 
rendre d’un point d’intérêt à un autre.

Le premier lot intègre les chevaux de 
pension en retraite et/ou ceux à faibles 
besoins. Ce lot dispose en plus d’un 
râtelier à fermeture pilotée qui permet 
de limiter l’accès aux fourrages les 
plus riches sur certaines périodes de 
la journée. Durant la période hivernale 
ces pensionnaires sont limités à environ 
2 500 m² d’aire stabilisée. Dès que la 
portance le permet ils ont ensuite 
accès à 5 ha de pâturage divisés en 
sous-parcelles.

Le second lot intègre essentiellement 
des chevaux montés. Le principe est 
le même que pour le lot 1 avec en 
plus accès en période hivernale à 
une parcelle de 1 ha sur laquelle sera 
ensuite pratiqué un sursemis.

L’activité d’élevage  
Les chevaux d’élevage en propriété, en 
moyenne 2 poulinières et leur suite, 
sont mis en pension l’hiver chez un 
agriculteur (4 mois par an). Le reste de 
l’année ils sont répartis sur 7 ha distants 
du siège de l’exploitation.

Les chevaux au travail 
Le travail des chevaux est focalisé 
sur les chevaux de compétition 
d’endurance en propriété. Les équidés 
pris en pension sont soit en retraite soit 
sortis par leurs propriétaires.

L’écurie au quotidien
Le ramassage des crottins se fait à 
la main et à l’aide d’une brouette 
électrique. Plusieurs essais de 
mécanisation ont été réalisés mais ne 
se sont pas avérés concluants, révélant 
l’importance d’un fond de forme stable 
sur les zones à forte concentration.
Le paillage se fait à la main, le curage 
des aires paillées est mécanisé.
Les opérations d’affouragement sont 
réalisées à l’aide d’un valet de ferme. 
De 2 à 4 types de fourrages sont 
distribués selon les besoins (foin de 
prairie naturelle, foin enrubanné de 
prairie naturelle, foin de luzerne et ou 
paille.
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FACTEURS 
CLÉS DE RÉUSSITE

• Très bonne connaissance 
des chevaux et de leurs 
besoins.

• Proximité avec la Suisse, 
clients à fort pouvoir 
d’achat.

• Gestion raisonnée de la 
relation clients. 

• Un dynamisme permanent.
• Trajectoire qui tend vers 

l’autonomie fourragère à 
moyen terme.

Passage au DAC

Aire de couchage paillée

Brouette électrique
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RÉSULTATS ÉCONOMIQUES
(CHIFFRES 2021)

Produit brut total 240 018 €

Produit équin/Produit brut 98 %

Produit brut/UMO 41 059 €

Charges Opérationnelles 62 284 €

Charges Opérationnelles/équidé présent 998 €

Charges de structure hors amortissement  
et frais financiers 93 616 €

EBE 82 818 €

EBE/UMO exploitant 41 059 €

EBE/produit brut 34 %

REGARD DE L’EXPLOITANT

Raphaël MULLER

« On est venu à l’écurie active pour 2 raisons : on ne voulait plus être 
esclaves (j’ai eu des périodes où je sortais les chevaux à 5h du matin, les 
rentrais à 22h ...), on voulait pouvoir prendre du temps pour nous sans 

que les chevaux en pâtissent. C’est chose faite, puisque nous pouvons aller 
à l’écurie à n’importe quelle heure, les chevaux font leur vie, sans nous.  
Et l’autre raison : un cheval a besoin de vivre en troupeau, d’avoir la 

possibilité de manger continuellement, de bouger, jouer... »

REGARD DU CONSEILLER

Pierre FONTAINE
Conseiller Filière Equine, IFCE

« La structure s’est dotée en 2022 d’une aire de stockage de + de  
600 m² lui permettant de remiser des fourrages achetés sur pied, la 

rendant ainsi moins dépendante des fluctuations de prix des intrants en 
période hivernale. »

Un dispositif partenarial associant des éleveurs, et des ingénieurs 
de l’Institut de l’Élevage, des Conseils des Chevaux, de l’Institut 

Français du Cheval et de l’Equitation et des Chambres d’agriculture 
pour produire des références sur les systèmes d’élevages.

Ce document a été élaboré avec le soutien financier du Fonds 
Eperon, du Ministère de l’Agriculture (CasDAR) et de la CNE.


